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Général de brigade (2s) Jean Boÿ      26 février 2011 

1
ère
 édition : janvier 2008 

 

Historique de la 79e promotion 

de l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr 

(1894-1896), 

promotion d’Alexandre III 

 

 
Origine du nom 

Le colonel Michel Camus, chef du cours d’histoire militaire à l’Ecole spéciale 

militaire (ESM) et directeur du musée du Souvenir des Ecoles de Coëtquidan, explique les 

raisons du choix de la 79
e
 promotion, dans Origine des noms de baptême des promotions de 

l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr : 

 « 1894 est l’année de la mort du tsar Alexandre III, 

promoteur de l’Alliance franco-russe. Après s’être dégagé de 

l’amitié allemande, il conclut un accord avec la France. Le tsar 

0icolas II posera la première pierre du Pont Alexandre III, dédié 

à l’Alliance franco-russe, en 1897». 

 

 
    Plaque de shako modèle 1887, toujours en service. 

    Plaque en cuivre de 85 mm de haut et 115 mm de large. 

 

 

Effectifs à l’entrée 

La 79
e
 promotion comprend six cent douze membres*. 

*La liste des membres de cette promotion figure dans l’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912. 

 

Français : six cent dix élèves officiers, treize d’entre eux venant de la promotion 

précédente. 

 

 Etrangers : deux. Ce sont un Colombien (de Corvaia) et un Turc (le futur major 

Réouf-Bey). 

 

Le major d’entrée est l’élève officier André, Marie Tirlet (1873-1914), plus tard 

capitaine d’Infanterie, mort pour la France, tué à l’ennemi à Courboin (Aisne), pendant la 

Grande Guerre. 

 

Le premier matriculé de la promotion, en 1894, le Père Système, est l’élève officier 

Prosper, Auguste Bidoz (1874-….), plus tard capitaine d’Infanterie. 

 

 

Nombre d’officiers formés 

Cinq cent quatre-vingt-sept sous-lieutenants sortent de l’Ecole en 1896 : 

- quatre cent quarante-deux dans l’Infanterie ; 
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- soixante-treize dans l’Infanterie de marine ; 

- soixante-douze dans la Cavalerie. 

 

Le major de sortie est le sous-lieutenant de Cavalerie Antoine, Hyacinthe, André de 

Marescot (1875-….), démissionnaire comme lieutenant et devenu ensuite chef d’escadrons 

de réserve de Cavalerie. 

 

Vingt-trois élèves officiers ne sont pas promus en 1896 : six décèdent à l’Ecole, cinq 

la quittent non officiers et douze y restent, afin de poursuivre leur formation. 

 

 Les deux élèves étrangers, simples stagiaires, ne sont (normalement) pas promus dans 

l’Armée française. 

 

 

Morts pour la France et morts en service 

Deux cent onze officiers de cette promotion tombent au Champ d’honneur, selon le 

colonel Jean Le Boulicaut, dans le Livre d’or des Saint-Cyriens morts au Champ d’honneur 

(Ed. la Saint-Cyrienne, 1990) mais ici, deux cent douze sont retenus** : 

- un au cours de la campagne de Madagascar ; 

- quatre au cours d’opérations de pacification en Afrique noire (Congo, Côte d’Ivoire, Guinée 

et Soudan) ; 

- six au cours d’opérations de pacification en Indochine ; 

- deux au cours d’opérations de pacification en Algérie et au Sahara ; 

- un pendant l’intervention en Chine contre les Boxers ; 

- un en Mauritanie ; 

- sept au cours d’opérations de rétablissement de l’ordre au Maroc, à différentes époques ; 

- cent quatre-vingt-trois (et non cent quatre-vingt-deux) pendant la guerre de 1914-1918 ou 

des suites de leurs blessures ; 

- un en Silésie (1921) ; 

- un en Syrie (1926) ; 

- cinq pendant la guerre de 1939-1945, au cours des opérations, exécutés pour faits 

d’opposition à l’occupant ou en déportation. 

 La liste de ces officiers figure en annexe (à venir). 

 

**Le général de brigade Jean, Pierre Larroque, officiellement mort pour la France des suites de ses blessures en 
1921, n’a pas été répertorié par le colonel Le Boulicaut. 

 

 

Données historiques propres à cette promotion 

1) La 79
e
 promotion donne plusieurs officiers généraux à l’armée de Terre et au corps 

du Contrôle. 

A l’armée de Terre 

Deux généraux d’armée (GAR) 

- Billotte, Gaston, Henri, Gustave (1875-1940), GAR (Infanterie de marine), grand-croix de la 

Légion d’honneur, mort pour la France. 

- Prételat, André, Gaston (1874-1969), GAR (Infanterie), grand-croix de la Légion 

d’honneur, médaillé militaire, officier d’Académie. 
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Deux généraux de corps d’armée (GCA) 

- Audibert, Louis, Alexandre (1874-1955), GCA (Cavalerie), grand officier de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie. 

- Lafont, Michel, Laurent, Marie, Joseph (1874-1961), GCA (Cavalerie), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

 

Vingt généraux de division (GDI) 

- Barbeyrac de Saint-Maurice, Marie, François, Armand, Roger (1874-….), GDI 

(Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 

- Braive, Henri (1875-….), GDI (Infanterie de marine). 

- Cambay, Albert, Dieudonné (1876-….), GDI (Infanterie de marine). 

- Caput, Théodore, Gaston (1873-….), GDI (Infanterie). 

- Challe, André, Hubert, Léon (1875-….), GDI (Infanterie). 

- De Marin de Montmarin, Marie, Robert, Guy (1875-1942), GDI (Cavalerie), grand officier 

de la Légion d’honneur. 

- Desclaux, Jean, Antoine, Gabriel, Alexandre (1874-….), GDI (Infanterie de marine), grand 

officier de la Légion d’honneur. 

- Fessart, André, Constant, Paul (1876-….), GDI (Infanterie). 

- Fournier, Gaston, Emile (1873-1960), GDI (Infanterie). 

- Godfroy, Léon, Jean, Adrien (1874-1963), GDI (Infanterie). 

- Grandjean, Albert, Alphonse (1875-1963), GDI (Infanterie). 

- Heusch, Jules, Eugène, Amédée (1875-….), GDI (Infanterie). 

- Issaly, Lucien (1875-1952), GDI (Infanterie). 

- Jamet, Amédée, Jacques, Emmanuel (1874-….), GDI (Infanterie). 

- Karcher, Louis, Henri (1874-1967), GDI (Infanterie puis Artillerie). 

- Meullé-Desjardins, Henri, Joseph (1875-1936), GDI (Infanterie). 

- Mougin, Louis, Jean, Laurent (1873-….), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie. 

- Oehmichen, Jean, Frédéric (1876-1957), GDI (Infanterie). 

- Pruneau, Ernest, Emilien (1873-1936), GDI (Infanterie de marine), grand officier de la 

Légion d’honneur. 

- Spitz, Marie, Charles, Léon (1876-1960), GDI (Infanterie). 

 

Deux intendants généraux (Int G) (intendants généraux de 1
re
 classe plus tard ; et 

l’équivalent de commissaires généraux de brigade, aujourd’hui) 

- Berthet, Arsène, Auguste, Delphin, Marie (1876-….), Int G (Infanterie puis Intendance), 

officier de la Légion d’honneur, officier d’Académie. 

- Brun, Frédéric, Joseph (1874-….), Int G (Infanterie de marine puis Intendance 

métropolitaine). 

 

Quarante généraux de brigade (GBR) 

- Barbancey, Jean, Marcel, Alexandre (1874-….), GBR (Infanterie), officier de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie. 

- Berecki, Richard, Edouard, Léon (1874-….), GBR (Infanterie de marine). 

- Bessey de Boissy, Jacques, Marie, Félix, Georges (1875-1963), GBR (Infanterie). 

- Bied-Charreton, Ferdinand, Auguste (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Bourgine, Ludovic, Marie (1873-….), GBR (Infanterie). 

- Burlet, Joseph, François, Constant, Auguste (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Chambert, Marie, Georges, Patrice, Léon (1874-1963), GBR (Infanterie de marine). 

- Chaubès, Louis, Léonard (1875-….), GBR (Infanterie). 
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- Croll, Pierre, François (1872-1968), GBR (Infanterie de marine), grand officier de la Légion 

d’honneur. 

- De Ganay, Charles, Jean, Marie (1875-….), GBR (Cavalerie). 

- Delpech, Isidore (1874-1953), GBR (Infanterie). 

- De Régnault de Prémesnil, Jacques (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Durand, Antoine, Gabriel (1874-….), GBR (Infanterie de marine). 

- Durand, Léonce, Louis (1874-….), GBR (Infanterie de marine). 

- Fischer, Marie, Joseph, Adolphe (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Gérard, Georges, Marie (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Halbwachs, Georges (1875-1961), GBR (Infanterie), commandeur de la Légion d’honneur, 

officier d’Académie. 

- Herment, Victor (1876-1948), GBR (Infanterie). 

- Labordère, Jean, Marie, Paul, Victor (1876-….), GBR (Infanterie). 

- Lacombe, Louis, Frédéric (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Landrot, Gabriel, Marie (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Laplace, Paul, Edmond (1874-1967), GBR (Infanterie). 

- Larroque, Jean, Pierre (1875-1921), GBR (Infanterie de marine), commandeur de la Légion 

d’honneur, officier d’Académie, mort pour la France. 

- Lesur, Henri, Marie, Jules, Paul (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Magdelain, Pierre, André, Maurice (1875-….), GBR (Cavalerie). 

- Magnabal, Germain, Jean-Baptiste, Maurice (1875-1963), GBR (Infanterie de marine). 

- Masson, Charles, Antoine (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Mignon, Georges, Hippolyte, Anatole, Albert (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Monhoven, Jean, Marie, Joseph, Aloïse (1873-….), GBR (Infanterie de marine). 

- Morand, Alphonse, Alexandre (1873-….), GBR (Infanterie). 

- Mossion de Lagontrie, Joseph, Charles, Xavier (1873-….), GBR (Infanterie). 

- Münck-Bonnejoy, Henri, Jules (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Ozil, Henri, Gustave (1874-1960), GBR (Infanterie puis Infanterie de marine). 

- Péraldi-Fiorella, Joseph, Marie, Louis (1876-….), GBR (Infanterie). 

- Rapp, Joseph, Emile (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Rinckenbach, Louis, Amédée, René (1875-….), GBR (Infanterie). 

- Rollet, Paul, Frédéric (1875-1941), GBR (Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 

- Sallé, Francisque, Ernest, Edmond, Gaston (1874-….), GBR (Infanterie). 

- Spiral, Charles, Jean-Baptiste, Adolphe (1873-….), GBR (Infanterie). 

- Tournès, René (1876-….), GBR (Infanterie). 

 

Corps du Contrôle 

 Un contrôleur général de 1
re
 classe de l’Armée (CGA 1) 

- Vidal, Joseph, Louis, Justin (1875-1962), CGA 1 (Infanterie puis Contrôle), grand officier 

de la Légion d’honneur, officier d’Académie. 

 

 2) La 79
e
 promotion donne aussi à la société civile française : 

- un homme de religion : le lieutenant d’Infanterie C., M., P. Gignoux, démissionne et devient 

Trappiste. 

- cinq hommes politiques : le général de corps d’armée Louis Audibert (voir, plus loin, le 

paragraphe : Personnages marquants ou atypiques) ; le lieutenant d’Infanterie Pierre, Marie, 

Bernard Arnal (voir, plus loin, le paragraphe : Personnages marquants ou atypiques) ; le 

lieutenant-colonel de réserve d’Infanterie Frédéric François-Marsal (voir, plus loin, le 

paragraphe : Personnages marquants ou atypiques) ; le lieutenant-colonel de réserve de 

Cavalerie, breveté d’état-major Maurice, Marie, Joseph, Louis de La Fontaine de Fontenay 
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(1872-….), quitte l’Armée et devient plus tard vice-président du conseil municipal de Paris ; 

le lieutenant d’Infanterie M., C., M., B. Dutreil, démissionnaire, devient plus tard député ; le 

lieutenant de Cavalerie René, Marie, Roger Claret de Fleurieu, démissionnaire, devient 

maire de Dangeul (Sarthe) (1904-1944) et conseiller général (1919-1944). 

- un haut fonctionnaire des Finances : le lieutenant d’Infanterie M., L. Capel, réformé pour 

infirmités, entre dans l’administration des Finances et termine sa carrière comme trésorier 

payeur général honoraire ; 

- deux fonctionnaires des Finances : le lieutenant de réserve d’Infanterie H., M. Delage, 

démissionnaire, devient percepteur dans l’Eure ; le chef d’escadrons de Cavalerie Joseph, 

Paul, René Delage (1872-….), à la retraite, devient receveur particulier des Finances. 

- un fonctionnaire de l’Intérieur : le lieutenant d’Infanterie L., H., F. Claeysen, rapidement 

démissionnaire, devient architecte-inspecteur des travaux départementaux, à Rouen. 

- un armateur : le lieutenant-colonel d’Infanterie Henri, Charles Olivari (1874-….), à la 

retraite, devient armateur, à Bordeaux. 

 

 

Personnages marquants ou atypiques 

Le général d’armée André, Gaston Prételat (olim Pettelat) (1874-1969), grand-croix 

de la Légion d’honneur, médaillé militaire, officier d’Académie, choisit l’Infanterie à sa sortie 

de l’Ecole. Il conduit une belle carrière entre la troupe et les états-majors, qu’il termine 

membre du conseil supérieur de la Guerre, à la tête de la région de Paris. Déjà en 2
e
 section 

avant le début de la Seconde Guerre mondiale, il est rappelé et prend le commandement du 2
e
 

groupe d’armées, couvrant la Lorraine et la ligne Maginot de Longuyon à Sélestat. 

 

Le général d’armée Gaston, Henri, Gustave Billotte (1875-1940), grand-croix de la 

Légion d’honneur, six fois cité au combat, appartient à l’Infanterie de marine. Il fait, dans 

cette arme, une brillante carrière qui le conduit au poste de gouverneur militaire de Paris 

(1937-39). Quand éclate la Seconde Guerre mondiale, il reçoit le commandement du 1
er
 

groupe d’armées, le groupement d’armées Nord. Le 21 mai 1940, rejoignant son PC, il est 

gravement blessé dans un accident de voiture et meurt pour la France deux jours plus tard. 

 

Le lieutenant-colonel de réserve d’Infanterie Frédéric François-Marsal (1874-1958), 

officier de la Légion d’honneur, démissionne comme lieutenant et entre dans les affaires 

financières. Après la Grande Guerre, durant laquelle il mérite la croix de guerre, il est attaché 

au cabinet de Clémenceau et siège, du fait de ses capacités reconnues en matière de finances, 

comme expert, à la Commission des traités de paix. Par la suite sénateur du Cantal, dans les 

années 1920, il est ministre des Finances à deux reprises. C’est enfin un éphémère président 

du Conseil des ministres, durant six jours en mai 1924. 

 

Le général de corps d’armée Michel, Laurent, Marie, Joseph Lafont (1874-1961), 

grand officier de la Légion d’honneur, huit fois cité et trois fois blessé au combat appartient à 

la Cavalerie. Il fait, dans cette arme, un beau parcours, culminant avec le commandement de 

l’Ecole d’application de la Cavalerie de Saumur, celui de la 4
e
 division de cavalerie puis celui 

de la 17
e
 région militaire, à Toulouse. 

 

Le général de brigade Jean, Pierre Larroque (1875-1921), commandeur de la Légion 

d’honneur, cinq fois cité et trois fois blessé au combat, officier d’Académie, appartient à 

l’Infanterie coloniale. Officier brillant, certainement promis à un grand avenir, il meurt pour 

la France, prématurément, vraisemblablement des suites de ses blessures durant la Grande 

Guerre. 
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Le général de brigade Paul, Frédéric Rollet (1875-1941), grand officier 

de la Légion d’honneur, sept fois cité à l’ordre de l’Armée durant la Grande 

Guerre, appartient à l’Infanterie et surtout à la Légion étrangère, où il sert 

presque uniquement et qu’il commande à la fin de sa carrière. Dit le Père de la 

Légion, inhumé à Sidi-bel-Abbès, sa dépouille est solennellement ramenée en 

France, à Puyloubier, en 1962. 

 
Général de brigade Paul Rollet 

 

Le général de corps d’armée Louis, Alexandre Audibert (1874-1955), grand officier 

de la Légion d’honneur, quatre fois cité et quatre fois blessé au combat, officier d’Académie, 

vient de la Cavalerie. Après une belle carrière qui s’achève peu avant la Seconde Guerre 

mondiale, dès 1940, il organise la Résistance en Bretagne puis devient le responsable de 

l’Armée secrète pour sept départements. Arrêté (1944), torturé et transféré en Allemagne ainsi 

que sa famille, il est libéré en 1945 mais sa femme et sa fille décèdent en déportation. Le 

général Audibert est encore, un temps, député, avant d’abandonner la vie publique pour 

raisons de santé. 

 

Le colonel d’Infanterie Paul, Louis, René, Antoine de Soyer (1874-1945) meurt pour 

la France pendant la Seconde Guerre mondiale. 

 

Le colonel d’Infanterie coloniale Emile, Alexandre, Désiré Abonnel (1874-1944) 

meurt pour la France pendant la Seconde Guerre mondiale. 

 

 Le capitaine Marie, Alexandre, Raoul Husson de Sampigny (1874-1914) chevalier de 

la Légion d’honneur, commandant une compagnie du 43
e
 bataillon de chasseurs à pied, prend 

le commandement du bataillon, par intérim, le 25 août 1914, son chef, blessé, venant d’être 

évacué. Il s’inscrit alors dans la suite des chefs de corps du 43
e
 bataillon de chasseurs à pied, 

après l’avoir commandé durant cinq jours, et meurt pour la France, le 30 août 1914, à Trois-

Fontaines, commune de Saint-Maurice (Hautes-Vosges). 

 

 Le lieutenant d’Infanterie Pierre, Marie, Bernard, Auguste, Joseph Arnal (1873-1914), 

chevalier de la Légion d’honneur, démissionne en 1905 et devient député du Tarn-et-Garonne 

de 1903 à 1906. Quand éclate la Grande Guerre, affecté dans un poste de l’Armée territoriale, 

à l’arrière, il demande à être réintégré dans les cadres et à rejoindre le front. Il meurt pour la 

France, le 30 août 1914, à Rambervillers. 

 

 

Pour la petite histoire 

 Le général de division André, Hubert, Léon Challe appartient à une lignée militaire 

tout à fait particulière sur laquelle le lecteur intéressé peut obtenir quelques informations en se 

reportant, sur ce même site à l’Historique de la 38
e
-39

e
 promotion (1854-56), promotion de 

Crimée-Sébastopol. 

 

__________ 

 

 


